
Le Club de Philosophie 
propose une soirée philo 

avec 

Luc Ferry 
sur le thème  

Apprendre à vivre
p h i l o s o p h i e  e t  r e l i g i o n

 
Débat animé par Czeslaw Michalewski, 
professeur de philosophie au lycée de Sèvres 

Participation aux frais : TP : 7 euros , TR : 5 euros
Renseignements complémentaires : www.coin-philo.net
Renseignements au Sel : 01 41 14 32 32

Un document vidéo sera réalisé durant cette soirée.
Votre présence dans la salle vaudra pour autorisation 
d’être éventuellement filmé.

Mardi 14 novembre 2006
à 20 h 45, au Sel (Sèvres)



hauts-de-seine

Professeur à l’Université de Lyon II, à l’Université de Caen, à l’Uni-
versité Paris VII, Ministre de la Jeunesse, de l’Éducation nationale 

et de la Recherche de 2002 à 2004, Membre du Conseil économique et 
social et Président du Conseil d’analyse de la société, Luc Ferry est avant 
tout philosophe. Il est traduit à l’étranger dans plus de vingt-cinq pays.

Quelques extraits
 1. « Il y a dans la philosophie de quoi vain-
cre les peurs qui paralysent la vie, et c’est une 
erreur de croire que la psychologie pourrait 
aujourd’hui s’y substituer. Apprendre à vivre, 
apprendre à ne plus craindre vainement les 
divers visages de la mort ou, tout simplement, 
à surmonter la banalité de la vie quotidienne, 
l’ennui, le temps qui passe, tel était le but pre-
mier des écoles de l’Antiquité grecque ».

2. « …l’être humain, à la différence de Dieu 
– s’il existe -, est mortel ou, pour parler com-

limité dans l’espace et dans le temps. Mais à 
la différence des animaux, il est le seul être 
qui ait conscience de ses limites. Il sait qu’il 
va mourir et que ses proches, ceux qu’il aime, 
aussi. Il ne peut donc s’empêcher de s’inter-
roger sur cette situation qui, a priori, est in-
quiétante, voire absurde ou insupportable. Et 
bien sûr, pour cela, il se tourne d’abord vers 
les religions qui lui promettent le « salut ». » 
Apprendre à vivre, p. 16-17

3. « Par opposition à l’esprit « borné », la 

premier temps, comme celle qui parvient 
à s’arracher à soi pour se « mettre à la place 
d’autrui », non seulement pour mieux le com-
prendre, mais aussi pour tenter, en un mouve-

Dernières publications de Luc Ferry : 

Vaincre les peurs, La philosophie comme amour de la sagesse, Odile Jacob, 2006 
Apprendre à vivre, Traité de philosophie à l’usage des jeunes générations, Plon, 2006, 
Disponible également en 4 CD audio, Éditions Frémeaux et Associés, 2006. 
Le religieux après la religion, Grasset, 2004.

ment de retour à soi, de regarder ses propres 
jugements du point de vue qui pourrait être 
celui des autres. » Apprendre à vivre, p. 277

4. « …j’aime la philosophie et, par-dessus 
tout cette idée de la pensée élargie à laquelle 

à mes yeux de penser une theoria qui accorde 

morale ouverte à l’univers mondialisé que 
nous allons désormais devoir affronter, mais 
aussi une doctrine post-nietzschéenne du 
sens et du salut ».  Apprendre à vivre, p. 293

5. « Pourquoi titrez-vous votre livre Vaincre 
les peurs ? … Est-ce que la religion n’est pas 

on y croit. Trois discours nous promettent de 
faire quelque chose des peurs : le discours re-
ligieux, le discours psy et le discours philoso-
phique. La particularité du discours philoso-
phique, c’est, comme le dit très bien Epictète, 
non pas de prétendre nous débarrasser des 
peurs, mais à nous en apprendre à faire quel-
que chose, au sens où le judoka fait quelque 
chose de la force de son adversaire : il s’en sert 
comme d’un levier. » Entretien, in  L’Express, 
n° 288, du 12 au 18 octobre 2006, p. 58 , réalisé 
par Jacqueline Rémy. 


